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de l’I/prl!.---- Llagriculture a fondé la [o=
€iété , ibid ~--- - 1L convzcna’rozz que les pré-

zres labouraffent: la terre; ibid (@), ---- La-
croix &:la main, la bouche écumante de ra=.

ge, t. 2. p. 3ra. Beau tableau-d’un prétre,
né dans. une imagination propre & enfanter

de telles horreurs &c. &c, ~—=- Iis élevoient

zreize gibets & attachoient treige indiens &
Phonneur de fefus-Chrift & des dougze Apb=
zres , t. 1. p.-16. Quelle richefle d’inven-
tion , & fur-tout quel talent pour imiter-la
religieule hifloire philofophique & politique *.
Mais ‘les garants de ces abommat10ns° on
n’en cite pas. &c. &e. T

Mr. M. a-t-il plus d’egard pour les meceurs
qu’il n’en a peur la religion ? ‘Gardons-nous
bien de retracer ici-les tableaux obfcenes
qu’il érale avec profufion. (Gardons- nous

de parler aufii amplement que lui de cezze.

Jélicied qu-deld -de laguelle il eft impoffible
de rien concevoir,'& qui confifte dans Vheu~
reux pouvoir .de .warier, de multiplier fes
conquétes fans captiver lamant favorifé ,
Jans jamais s’cngager foi-méme ; on il n’ya

~(a) Ceft alors que les philofophes feroient &
lear aife.... Si les minifires & les détenfeurs de la
foi , au lieu de demafquer leurs erreurs & de
tenir le peuple attaché aux vrais principes, s’oc-
cupoicnt a conduire une charrue, a nourrir des
beeufs & des moutons 3 bientdt les hommes ren-
treroient dans les bois pour dz/puter la proye aux
animauzx , fuivant le projet d’Helv. & de J. J.5
ou bien ils iroient, fuivant les bons avis de Mr.
de Ligle, au {ond de Pocéan.

B o

*T.3. po i

T. 1. p. 36



